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l'our cc faire, deux methodes sont pos- Le malade atteint du mal de Pott doit
sibles. L'une consiste a eoucher le malade etre soigne comme un tuberculeux.

sur uric gouttiere, ou mieux sur un petit Le elimat marin convient par excellence :

lit garni d'un matelas dur sous lequcl on son action stinmlante et toniquc est due

place transversalement une cale en bois ä sa richesse en agents oxydants.
qui soulfeve le matelas en dos d'iuie, et Certains medicaments (arsenic, iocle.

force la region vertübrale qui s'y appuie phosphore vanadium, etc.) sout de pre-
ä sc mettre en hypertension. cieux auxiliaires, mais n'ont qu'une action

L'autre m^thode, « la mdthodc do choix », niomentaiUe et superficielle.
est celle qui emploie le corset pldtre. Pour Ce n'est que trois ans aprfes le debut
la confection de ce corset, on fait usage du traitement local et general qu'il sera
de baudes de tarlatane impregnees de permis aux malades de marcher et de

plätrc sec et trcmpees dans l'eau tiede gaixler la station debout. A partir de cette

an dernier moment. date, seront substitues aux corsets platres
Le traitement general consiste a s'adres- des appareils amovibles cn cuir ou en

ser aux agents physiques et naturels. celluloid, que le malade quittera la nuit.

Journal Je la Sante.
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CIRCULAIRE
du

Comite central de l'Allianee des samaritains suisses

Baden, mars 1912.

Aux sections de /'Alliance des samaritains suisses.

L'assemblee des delegues de l'Allianee des samaritains suisses du 25 juin 1911,
a Thahvil, a approuvd a une grandc majorite les motions presentees par les sections
d'Aaran et de Zurich-Altstadt. Ces motions demandaient qu'une commission speciale
etudiat, avec le Comitd central, l'agrandissement du champ d'netivite et de travail
des sections de samaritains, ct qu'une modification intervint dans ce sens aux Statuts
de l'Allianee.

La commission, eomposee des membres du C'omitd central et d'un representant
des sections d'Aaran, de Zurich, de Bienne, d'Olten et de Berthoud, s'est oecup^e
do la question, et vous soumet les propositions suivantes qui doivent etre discutdes
lors de l'assemblde annuelle des deleguds, a Neuchatel, le 2 juin 1912.

I. Au § 1, aliniia 11, des Statuts de l'Allianee, il faut ajouter: « ainsi que les

questions sanitaires, au sens le plus large de ce terme. »

II. Un 4e point est a mentionner au § 1, comme suit:
« 4. L'Allianee des samaritains suisses se met en relation avec les organisations

sanitaires existantes, et poursuit la creation de nouvclles institutions.»
L'application de la premiere motion incombe specialement aux sections, aussi

croyons-nous utile de vous presenter les propositions des sections d'Aarau et de

Zurich, afin de faire voir de quelle fajon ces propositions sont niotiv^es par les

deux sections.
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I. Motions do la section d'Aaran.

Les obligations dos socidtes do samaritains peuvent etrc divisees en trois:
a) Scconrs oii cas d'accideuts et do danger-;
It) Secours en cas do maladies et preservation do maladies;
r) Secours prices et publics dans le soignage des malades.

' .A. Accidents.

Instniiro des femmes, dos jeunes filles, des homines et des jeunes gens dans
la connaissance de l'anatoinie et de la physiologic lunnaines. Blessures. Traitement
des plaies. Etude des secours en cas d'aecidents et de danger de mort.

Exercice des premiers secours en cas d'urgence.

B. Maladies.
1. Instruction populaire sur les causes et les symptömcs dos maladies usuelles

et sur la maniferc de les pr.evenir: a) maladies contagieusos; It) maladies non-conta-
gieuses; c) maladies infantiles.

2. Cours de soins aux malades. Soigner des parents, des connaissances, dos

pauvrcs, des aocouch^os. Visites aux malades. Aide a des dispensables antituberculeux.
8. Organisation do magasins do mobilier sanitaire.
4. Formation d'infirmiores, installation de gardos-malades communales.
5. Lutte contrc la charlatanerie.

('. Soins de la sattle en tjeneral.
1. Cours d'hygiene populaire par dos conferences publiques.
2. Cours pour femmes et demoiselles sur les soins aux nourrissons et aux

enfants en bas age.
2. Propositions et aide concernant la creation d'installations destinees a la sante

publique. Bains populaires. Cuisines populaires. Colonies do vacances. Crbches.
Sanatoriums et asiles. Hygiene scolaire. Participation it la protection des mere« et des

enfants, etc.

Annexe. - La section des samaritains de Zuricli-Altstadt

voudrait que cos differentes motions fussent completees par les tüches suivautes:

D: Cooperation aux mesures htpjieniques.
1. Par l'organisatiou cle cours d'hygiene.
2. Par l'organisatiou et la participation de mesures d'hygifene et de lemons

pratiques d'assistance aux malades indigents.
2. Par des travailx interessant la vie publique (conferences et cours sur la

dissemination des germes infeetieux, sur l'education de l'cnfance, la securite des

transports, Parrangement des institutions sanitaires publiques, etc.).
4. Par des entretiens sur la possibility d'ameiioror le sort des malades attaints

d'alienation mentale.
5'. Par 1'intervention contre les abus dan- le domaine de l'utilite publique.
Si les motions presentees devaieut etre admises par 1'assembiee des deiegues,

elles ontraineraient une revision des Statuts de l'Alliance des samaritains suisses, qui
serait d'une haute portec pour le devoloppoment futur de notre association..

Xous voudrions dos lors prior instamment les oomites des sections de discuter
les motions dans le sein de leurs reunions, et nous pensons qu'il serait opportun que
les idees pour ou contre ces projets fussent counties par l'intermediairo des journaux
de la Croix-Rouge. Ainsi la discussion pourra etre abregee it 1'assembiee des deiegues
elle-meme.
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II. Motion de la section ties samaritains d'Aaran.
En outre, la section des samaritains d'Aarau prbscntera lors de l'assemblee des

digues de l'Alliance des samaritains suisses, la motion suivante:

Organisation d'une Caisse de secours pour les samaritains par l'Alliance des samaritains suisses.

I. But de hi Caisse de secours.

a) Assistance rbciproquo des membres actifs, passifs et honoraires de l'Alliance
des samaritains, lors de maladies ou d'accidents.

h) Affermissement moral et financier du secourisme en Suisse, par ce moyen.

II. Lr Comite central est incite :

d'elaborer sans tarder, an moyen du preavis de teclmiciens, des Statuts concernant
cette assurance; de les soumettre dbs que possible aux sections de l'Alliance, de les
faire discuter, et de faire prendre une decision definitive ä ce sujet, en convoquant
line assemblde extraordinaire des dblegues, afin que cette Caisse tie secours puisse
fonctionncr dbs l'entree en vigueur de la loi fbdbrale sur les assurances.

Avec l'expression de notre parfaite consideration.

Au nom du Comite central de l'Alliance des samaritains suisses:

A. G-antuer, president. //. Ott, secretaire-rbdacteur.

—o-H3S>-c- -

L'appetit d

Quelles fourcliettcs que messieurs nos
ai'cux et mesdames uos ai'eulesl! Quand
je dis fourcliettcs, c'est un euphbniisnie
tres approximatif, pour signifier quel ap-
pdtit. Car il n'y a gubre plus de trois ou

quatrc sibcles (et encore) qu'on sc sert de

cet instrument, longtemps remplacb par
deux doigts de la main, doigts dont les

convives, deux par deux a la lneme assiette,
se servaient, parait-il, avec une dexteritc
admirable. Oyez plutöt ce petit recit. II
n'y a aucune raison de le mettre en doute,
ä en croire le docte chercheur, AI. Al-
phonse Meillon, qui a bien voulu le trans-
mettre au Journal cle la Sante.

Ceci se passe en 1571, aux Eaux-
Chaudes, ii l'occasion d'un voyage de

Jeanne d'Albret, mbrc de Henri IV. Cette

trbs haulte, trbs grande, et tres lionneste

dame, se transporte avec ses deux enfants,

quelques seigneurs et dames, en tout douze

personncs, ii travers sa province.

nos peres

Et pour lui faire honncur, voici le tres
modeste repas qu'on lui offre, au passage,
dans la petite bourgade designee plus
haut. Xotez bien qu'il nc s'agit nullement
ici d'un diner de grand apparat, d'un festin
de eerömonie. Xon, un petit ordinaire dc

famillc, pour des gens venant de faire

line bonne course et dont le grand air et

la bonne humour out mis simplement l'es-

tomac ä point pour bien dejeuner. Cela

debute par un potage ii la Vierge, flanque
de quatrc hors-d'univre, soit: quelques

aunes de boudin et autant de saucisses

grilles, puis deux assiettes de petits pAtes

chauds, avec une bonne aumelette (sic) pour
fiuir. Aprbs cette entree en matibre, 1111

simple releve, forme d'une solide pibce
de bceuf, suivie de cötelettes de niouton,
de ris de veau, d'une compote de bizets

(pigeons), puis d'une tourte de lapins. (Dix
minutes d'entr'acte

Ici 1111 leger rafraichissement s'imposait.
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